
"- Oh ! c'est ce qu'il me faut 1"
"lEt d'une main tremblante, la mère saisit le scapu-

laire; puis se tournant vers le petit autel de la chambre
à coucher, elle fit une fervente prière et appliqua l'insi-
gne du sacré Cœur sur la poitrine de l'enfant.

" - O sacré Cour de JÉsus, guérissez ma fille ! s'écriait-
elle en pleurant."

" Presque aussitôt Marguerite poussa un grand cri, et
parut sortir d'un profond sommeil. Elle reconnut à l'ins-
tant sa mère, et, bien qu'il lui restât encore un peu d'a-
gitation, à huit heures du soir laguérison était complète:
le sacré Cœur l'avait sauvée !

" Aujourd'hui, avant de relater ce fait, 'ai été voir la
petite miraculée. Elle était en train de jouer, et elle est
aussi bien portante et aussi gaie que les sept autres en-
fants. Le père me di.t alors :

"- Ce scapulaire est devenu un grand tr.esor pour
moi, et désormais il sera mon unique remède."

" Je dois ajouter que le père et la mère font partie de
l'Apostolat de la Prière. Cette OEuvre s'étend rapidement
ici, et, dans ma chapelle seule de Bow-Bazar, il se fait
plus de cent communions le premier vendredi du mois
par les membres de la sainte Ligue."

Ainsi s'exprime notre correspondant. Puisse cette in-
signe faveur inspire, de plus en plus à tous nos Associés
une grande estime pour le scapulaire du Sacré-Cour;
qu'ils aiment à s'en revêtir et à le porter extérieurement,
dans les églises, au jour des réunions mensuelles et des
cérémonies religieuses de lApostolat.-(Messager.)

L'APOSTOLAT DE LA PRIÈRE, A QUÉBEC

Nous lisons dans le Message du Coeur de Jésus•

Le R. P. Nolin, Directeur supérieur de notre OEuvre
en Canada, vient de recevoir d'un éminent Pontife de ce
pays, toujours si catholique et si français, une lettre
dont nous recommandons les expressions énergiques à
l'attention de nos lecteurs. Pour ce digne évêque, dou-
ner mission de propager l'Apostolat de la Prière, c'est
" donner mission de combattre et d'anéantir toutes les
offenses envers DIEU;" cet Apostolat est un remède qu'il
faut employer " pour faire disparaître peu à peu les mi-
sères et les désordres," et cela dans les causes désespérées.


